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IV.6 – NOUS AVONS BESOIN DE L’ÉVANGILE 
POUR ÊTRE SAUVÉS 

Ce que ne peuvent donc faire ni la lumière naturelle ni la Loi, Dieu l’effectue par la 
vertu du Saint-Esprit, par le moyen de la Parole ou du ministère de la réconciliation, 
c’est-à-dire l’Évangile concernant le Messie, par lequel il a plu à Dieu de sauver les 
croyants aussi bien aux époques de l’Ancien que du Nouveau Testament. 

 — Canons de Dordrecht, article IV.6 

Nous continuons d’étudier les chapitres 3 et 4 des Canons de Dordrecht qui sont fusionnés 
ensemble, mais que nous avons séparés pour les fins de notre étude. Nous pourrions intituler cette 
section « De la mort à la vie » ou « De la corruption totale à la conversion à Dieu ». Dans les cinq 
premiers articles (III.1 à III.5), nous avons vu que nous sommes morts dans nos péchés. Nous ne 
pouvons pas revenir à Dieu par nos propres forces et nous ne le voulons même pas. L’article 6 
marque une transition importante, car il souligne avec force l’œuvre de Dieu dans notre 
conversion. 

Le salut est l’œuvre de Dieu 

Comment un pécheur totalement corrompu peut-il être sauvé de la colère de Dieu? Comment 
pouvons-nous revenir à Dieu? Réponse : « Ce que ne peuvent donc faire ni la lumière naturelle ni 
la Loi, Dieu l’effectue… » (IV.6). Le salut est entièrement l’œuvre de Dieu. L’homme ne peut se 
sauver ni en se servant de la lumière naturelle ni par l’obéissance à la loi. Il est impossible de nous 
sauver nous-mêmes. 

Les musulmans ont tort de croire que l’homme naît bon par nature et qu’il peut gagner son ciel par 
ses bonnes œuvres. Les bouddhistes ont tort de penser que l’homme a des capacités sans limites 
et que nous pourrions parvenir au bonheur sans souffrance par des techniques de méditation. Le 
salut n’est aucunement une œuvre humaine. « Un Éthiopien peut-il changer sa peau, et un léopard 
ses taches? De même, pourriez-vous faire le bien, vous qui êtes exercés à faire le mal? » (Jér. 
13:23). 

Mais alors, qui peut être sauvé? C’est la question qu’on avait posée à Jésus. Sa réponse est 
admirable : « Ce qui est impossible aux hommes est possible à Dieu. » (Luc 18:27). C’est Dieu qui 
est à l’œuvre, c’est lui qui vient rejoindre l’homme dans sa misère et qui vient le délivrer de sa 
perdition. Le salut est entièrement par la grâce! L’homme ne peut en recevoir aucun mérite. Je ne 
peux pas dire que j’ai apporté ma contribution personnelle pour être sauvé, je dois rendre gloire à 
Dieu seul pour ce si grand salut. 

Quelle est cette œuvre que Dieu effectue? Il produit la foi dans nos cœurs, la foi qui saisit le 
cadeau du salut et qui reçoit avec joie la justification gratuite. Cette foi est semblable à la main 
tendue qui reçoit un cadeau non mérité. 
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Par la puissance de l’Esprit  

Comment Dieu produit-il la foi? « Par la vertu du Saint-Esprit… » (IV.6). Ici, le mot « vertu » signifie 
« puissance », « efficacité ». C’est par la puissance du Saint-Esprit que Dieu produit efficacement 
la foi dans nos cœurs. C’est l’Esprit qui produit ce changement radical dans nos vies et lui seul 
détient la puissance pour l’accomplir. C’est lui qui nous fait passer de la mort à la vie. Nous n’y 
sommes pour rien. « Jésus répondit [à Nicodème] : En vérité, en vérité, je te le dis, si un homme 
ne naît d’eau et d’Esprit, il ne peut entrer dans le royaume de Dieu. Ce qui est né de la chair est 
chair, et ce qui est né de l’Esprit est esprit. » (Jean 3:5-6). Puis Jésus compare l’action de l’Esprit à 
celle du vent : « Le vent souffle où il veut, et tu en entends le bruit; mais tu ne sais pas d’où il vient 
ni où il va. Il en est ainsi de quiconque est né de l’Esprit. » (Jean 3:8). Il s’agit d’une action 
puissante, libre, secrète et souveraine, qui produit un résultat tangible dans nos vies. 

En fait, toutes les richesses de la rédemption que Jésus nous a acquises à la croix, c’est le Saint-
Esprit qui nous les communique et qui les applique à nos vies. « Lui [l’Esprit de vérité] me 
glorifiera, parce qu’il prendra de ce qui est à moi et vous l’annoncera. Tout ce que le Père a est à 
moi; c’est pourquoi j’ai dit qu’il prendra de ce qui est à moi et vous l’annoncera. » (Jean 16:14-15). 

Par le moyen de la Parole 

L’Esprit n’agit toutefois pas dans le vide. Il est libre de faire comme il veut, mais habituellement il 
utilise des moyens ou des outils, tout comme un menuisier utilise des outils pour faire son ouvrage. 
De quel outil l’Esprit se sert-il? Il agit « par le moyen de la Parole ou du ministère de la 
réconciliation, c’est-à-dire l’Évangile concernant le Messie » (IV.6). « Comment donc invoqueront-
ils celui en qui ils n’ont pas cru? Et comment croiront-ils en celui dont ils n’ont pas entendu parler? 
Et comment entendront-ils parler de lui, sans prédication? […] Ainsi la foi vient de ce qu’on entend, 
et ce qu’on entend vient de la parole du Christ. » (Rom. 10:14,17). Si quelqu’un nous demande : 
« Comment puis-je avoir la foi? », répondons-lui : « La foi vient de l’écoute de la Parole de Dieu, 
alors je t’encourage à te mettre à l’écoute de sa Parole. » 

Cependant, la Parole n’agit pas toute seule. On pourrait lire la Bible toute sa vie, recevoir les 
meilleures explications de l’Évangile, entendre les prédications les plus solides et ne jamais venir à 
la foi. Il faut également l’action puissante du Saint-Esprit. Nous avons donc la responsabilité de 
nous mettre à l’écoute de la Parole de Dieu; en même temps, l’Esprit de Dieu demeure libre et 
souverain. 

Paul a exhorté les Éphésiens à porter toutes les armes de Dieu. L’épée de la Parole en fait partie. 
« Prenez […] l’épée de l’Esprit qui est la Parole de Dieu ». (Éph. 6:17). Une épée qui reste dans 
l’armoire est inoffensive, mais dans les mains d’un soldat, elle devient puissante et dangereuse. La 
Parole de Dieu par elle-même est inoffensive. Mais quand le Saint-Esprit utilise l’épée de la Parole, 
elle devient efficace et tranchante. Elle pénètre dans nos cœurs qui sont spirituellement morts et 
fait naître en nous la foi et la fait grandir. Nous devons nous-mêmes prendre cette épée, nous en 
servir et espérer de puissants résultats aussi bien dans nos vies que dans celle des autres. 

La Parole et l’Esprit ne sont pas deux outils séparés qui agiraient de façon indépendante. Dieu 
envoie son Saint-Esprit pour qu’il utilise la Parole et qu’il produise par elle la foi dans nos cœurs. 
« Car notre Évangile n’est pas venu jusqu’à vous en paroles seulement, mais aussi avec 
puissance, avec l’Esprit Saint et une pleine certitude. » (1 Thess. 1:5). C’est la raison pour laquelle 
la proclamation de l’Évangile a été efficace chez les Thessaloniciens. Prions et soyons sûrs qu’elle 
le sera encore aujourd’hui. 
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Le ministère de la réconciliation 

L’expression « ministère de la réconciliation » est très belle et vient de l’apôtre Paul. « Et tout cela 
vient de Dieu, qui nous a réconciliés avec lui par Christ et qui nous a donné le service de la 
réconciliation. » (2 Cor. 5:18). Dieu a confié le ministère de la réconciliation à son Église, en 
particulier à des hommes appelés à prêcher sa Parole avec autorité et dans la vérité. Par eux, 
Dieu exhorte les hommes et les supplie au nom du Christ : « Soyez réconciliés avec Dieu! » 
(2 Cor. 5:20). C’est par ce moyen qu’il « a plu à Dieu de sauver les croyants ». Nous devrions avoir 
en très haute estime ce ministère. 

Trop de gens sous-estiment la proclamation de la Parole ou pensent que la prédication n’est plus 
une bonne façon de communiquer l’Évangile aujourd’hui. C’était peut-être bon autrefois, mais dans 
notre contexte actuel, il y aurait, pense-t-on, des façons bien plus intéressantes d’attirer les gens à 
l’Évangile. Plusieurs Églises ont maintenant des cultes qui ressemblent davantage à des 
divertissements qu’à de véritables cultes à la gloire de Dieu où sa Parole occupe la première 
place. On organise des pièces de théâtre, des danses, des témoignages, des sketches et bien sûr 
on invite des chanteurs populaires et l’on présente de la musique rythmée. D’autres préfèrent des 
prédications gentilles qui nous mettent à l’aise ou qui sont remplies d’anecdotes personnelles. On 
oublie que la Parole est une épée à deux tranchants, puissante pour pénétrer au plus profond de 
notre âme et de nos pensées (Héb. 4:12). 

Chaque dimanche, nous devrions nous préparer à recevoir humblement sa Parole dans le but de 
louer Dieu pour la gloire de l’Évangile, avec le désir de grandir dans la foi. Prions régulièrement 
pour que Dieu donne la grâce aux prédicateurs de prêcher fidèlement tout le conseil de Dieu. 

Le même moyen de salut à toutes les époques 

La façon dont Dieu s’y prend pour sauver des pécheurs est la même à toutes les époques. Dieu se 
sert des mêmes moyens, son Esprit et sa Parole, par lesquels « il a plu à Dieu de sauver les 
croyants aussi bien aux époques de l’Ancien que du Nouveau Testament » (IV.6). Dans l’Ancien 
Testament, on n’était pas sauvé par l’obéissance à la loi, mais par la foi, tout comme aujourd’hui. 
Hébreux 11 en rend un éloquent témoignage. Abel, Abraham, Moïse, David et tous les autres 
croyants de l’Ancien Testament ont entendu tout comme nous la proclamation de l’Évangile et y 
ont cru pour leur salut, même s’ils vivaient à des étapes différentes de l’histoire du salut et même si 
la proclamation qu’ils ont entendue était moins riche et moins complète que depuis le Nouveau 
Testament. 

Non, le salut n’est pas une réalisation humaine, c’est une œuvre souveraine de Dieu. « C’est par la 
grâce en effet que vous êtes sauvés, par le moyen de la foi. Et cela ne vient pas de vous, c’est le 
don de Dieu. » (Éph. 2:8). Nous ne nous sommes pas donné la foi, c’est Dieu qui la produit dans 
nos cœurs, et par conséquent le salut est l’œuvre de Dieu. Gloire à Dieu pour la merveilleuse 
œuvre de sa grâce qu’il a plu à Dieu d’accomplir dans la vie de tous les croyants! 

Paulin Bédard, pasteur 
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